
Les Français battus par manque de maîtrise

Les Tricolores ont concédé leur troisième revers de suite dans ce Tournoi des six nations 
contre une équipe anglaise qui réalise pour sa part le grand chelem. Pourtant les français ont 
montré des le débuts du match beaucoup d’intentions offensives, notamment au niveau de la 
ligne arrière à l’image de Virimi Vakatawa mais il y a eu trop de déchets dans la finition. En 
revanche l’Angleterre a été très réaliste et ceci malgré l’ouverture du score de Maxime 
Macheneaud et aussi un manque possession. Mais les Britanniques étaient plus tranchants 
ballons en main et ils vont inscrire le premier essai de la partie par Danny Care auteur d’une 
course de 50 m et aussi surtout d’un gros raffut sur Jefferson Poirot. Les Anglais vont ensuite 
enchaîner en inscrivant un deuxième essai inscrit par Dan Cole après de multiples temps de 
jeu, cette réalisation étant peut-être entachée d’une obstruction sur le capitaine tricolore en 
voulant plaquer le pilier anglais. Le score était à ce moment-là de 17 à 3 en faveur du XV de 
la Rose. Les Français vont ensuite recoller au score grâce à trois nouvelles pénalités de 
Maxime Macheneaud auteur d’un 100 % samedi soir. Le score à la mi-temps sera de 17 à 12 
en faveur des visiteurs, ensuite en début de seconde période l'écart va fluctuer entre deux et 
cinq unités. Puis alors que le score était de 20 à 18, Ben Youngs va être auteur d’une belle 
percée ponctuée par une très belle passe au pied pour Anthony Watson qui récupéra le ballon 
après un joli numéro d’équilibriste et porter le score à 25 18. Ensuite les tricolores vont 
revenir à quatre unités grâce à une dernière pénalité et finalement, les britanniques vont 
rajouter un nouveau coup de pied pour renforcer leur succès et réussir ce grand chelem. 

Le bilan pour le XV de France est très moyen, même si on s’endort moins devant la télé avec 
cette nouvelle génération, il faudra encore du temps à l’image de l’équipe d’Angleterre qui 
travaille ensemble depuis quatre ans. Malgré un échec retentissant lors de la Coupe du Monde
puis le limogeage de son entraîneur Stuart Lancaster, le groupe est resté le même depuis 
l’arrivée de Eddy Jones. Il y a eu tout de même l’arrivée  du tout jeune Maro Itodje qui est une
pépite alors qu’il est âgé de seulement 21 ans et qui s'est parfaitement intégré à l'équipe.

Dans les deux autres matchs de tournoi, à noter l’écrasante victoire du pays de Galles face à 
l’Italie qui concède une nouvelle cuillère de bois pour le dernier tournoi de Jacques Brunel à 
la tête de cette équipe. Malgré un bon début dans cette compétition, les transalpins se sont 
éteints au fur et à mesure de la compétition. L’Irlande termine sur une bonne note contre 
l’Écosse avant de céder sa couronne, cette rencontre a été magnifique de la part des deux 
équipes, avec un rythme de dingue, à l’image de l’Écosse qui relança tous les ballons. 
Emmenée par son magnifique arrière Stuart Hogg, les Écossais ont terminé pour la première 
fois depuis bien longtemps devant l’équipe de France, ce qui illustre le progrès réalisé par 
cette équipe depuis l’arrivée de Vern Cotter. L’équipe de France doit s’inspirer de cette 
équipe tout en sachant qu’elle bénéficie en plus d’un réservoir plus important que l’Écosse.

Dans le Top14, le leader s’est fait atomiser à Montpellier 60 à 7 et cette défaite est très lourde 
pour le Racing 92, car malgré plusieurs joueurs absents à cause des rendez-vous 
internationaux, cette équipe avait quand même de la gueule ! Montpellier s’affirme de plus en 
plus comme un candidat au titre notamment grâce à son pack surpuissant avec plusieurs 
joueurs venus d’Afrique du Sud. Le champion de France s’est réveillé contre la Rochelle et le 
Stade Français a obtenu son premier bonus offensif de la saison et du même coup entérine son
maintien. Pau a battu l’équipe de Castres dans un contexte très particulier pour les Béarnais 
avec le double hommage rendu à un ancien président du club mais aussi à un ancien joueur 
décédé suite à un cancer fulgurant. A noter dans cette rencontre, une des images du week-end 
avec l’œuf de pigeon hallucinant de Condrad Smith. 



Le duel des « deux futurs relégués » à tourner à l’avantage d’Oyonnax dans un match très 
serré et spectaculaire malgré l’enjeu pour les deux équipes. Cette victoire des jurassiens ne 
changera très certainement rien à leur fin de saison mais elle condamne définitivement Agen à
faire l’ascenseur une année après son retour en Elite. Grenoble a battu Brive et les isérois 
gardent un infime espoir de qualification et en revanche Brive descend dans le ventre mou du 
championnat. A noter avant le match, l’hommage rendu à Serge Kampf qui a beaucoup 
soutenu Grenoble mais aussi notre club favori avec sa société informatique Capgemini. 

Le choc entre Clermont et Toulouse a tenu ses promesses avec beaucoup de combat parfois à 
la limite comme lors de ce coup poing asséné par le flankeur d’origine australienne du Stade 
Toulousain. Clermont a globalement maîtrisé cette rencontre même si les rouges et noirs sont 
toujours restés plus ou moins en embuscade. A noter dans cette rencontre, la grosse 
performance de la nouvelle pépite des îles de Clermont  Aliverti Raca qui a l’air d’être le 
nouveau Nalaga. Pour rappel cette journée du Top14 avait était décalée à cause des attentats 
du 13 novembre à Paris. Et la première rencontre de cette journée avait eu lieu il y a quelques 
semaines puisque en match avancé Bordeaux avait battu Toulon.


